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NOTE SUR LES BOOCERCUS DU KIVU 


PAR GUY BABAULT. 


Associé du Muséum 


La présence des Bongos (Boocercus euryecros, Ogilby) sur les 
contreforts occidentaux des montagnes qui bordent le lac Kivu 
(Congo Belge) nous semble un fait nouveau assez a ni pour 
être relaté. 

Nos voyages dans la région comprise entre Kashcwe sur la fron- 
tière Kivu-Maniema et Masisi (Kivu) nous montre que cette grosse 
antilope y réside dans les forêts humides et quelquefois dans les 
clairières qu’elles encadrent à une altitude moyenne de 1.000 mètres. 
Ces animaux vivent en troupes nombreuses, surtout la nuit, à tra- 
vers la forêt, où les indigènes les chassent au chien. 

Nous avons pu étudier plusieurs peaux de ces animaux tués par 
les indigènes, mais, hélas, en majorité en fort mauvais état. De 
cet ensemble et .de deux spécimens plus complets dont un soumis 
à notre examen par M. Administrateur Braun, à qui nous avions 
signalé la présence de cet animal sur son territoire et d’un autre 
en excellent état de sujet mâle envoyé avec le crâne correspondant 
au Muséum National d'Histoire Naturelle à Paris, nous pouvons 
donner une description de cette forme congolaise au moins nou- 
vellec pour la zoogéographie de cette région. 

Dune manière générale ce Boocrreus semble un peu plus petit 
que la forme typique, un peu plus bas sur ses Jambes robustes de 
bête de montagne. Voici les mensurations moyennes données comme 
simples indications parce que prises sur des peaux séchées : 


Hauteur(dusabotaucarrot):.:. ses, are 1 m. 10 
Four dé poltane Anar merde nn Erai ee ae 1 m. 

Tour du veneered aminer iai E ends 4 m. 410 
Longueur de la tête (du nez aux cornes)............ 0 m. 33 
Longueur totale (du nez à la queue) ............... 1 m. 68 
OR RE 0 m. 26 
Queue (22 cms pour la touffe terminale)............ 0 m. 47 
Cornes llonemeur) 4 are PRIT Om. 45 à O m. 50 
Cornes (périmètre à la base) ..................... 0 m. 23 


Bulletin du Muséum, 2° s., t. VII, n° 4, 1935. 


— 225 — 


Quant à la coloration, on note les partieularités suivantes : La 
tête est d’un brun rouge ocré, des ganaches au front. Le devant 
de la face est plus gris presque noir sur le chanfrein et marqué 
d’une brisque blanche allant en s’estompant au-dessous de l'œil 
La mâchoire inférieure est plus claire, presque blanche en avant 
des ganaches. Les joues portent deux tâches blanches disposées 
obliquement vers l'oreille, de même couleur que le derrière de la 
tête, mais dont le bord postérieur et l’extrémité sont bordés de 
longs poils noirs. Une barbe de mêmes poils s’étend entre les ga- 
naches dans la direction du cou. Celui-ci et le reste du corps sont 
brun rougeâtre, ornés de bandes blanches irrégulières. On compte 
ordinairement six raies blanches sur les flancs dont la dernière en 
relation avec l’abdomen, de couleur jaunâtre à cet endroit. Cinq 
raies existent sur la croupe, dont la première entachée de blanc 
la partie antérieure et supérieure du membre postérieur, se pro- 
longeant Jusqu'au sabot en une ligne étroite. Les quatre autres 
bandes s'arrêtent sur la croupe avant d’attemndre cette marge. 
our le sujet mâlc envoyé au Muséum à Paris, une raie supplémen- 
taire existe à droite. Le dessous du ventre est centralement plus 
ocré, et cette teinte remonte jusqu’au dessous du cou orné d’un 
croissant blanc. Sur le garrot un allongement des poils noirs à cet 
endroit, forme une très courte crinière qui se prolonge jusqu’à la 
queue par une arête de la couleur du corps et des rayures. La queue, ` 
longue, est terminée par une touffe de poils qui en occupe presque la 
moitié ; celle-c1 est noire mais séparée de la partie pédonculaire par 
du blanc qui borde également l’appendice sur sa face inférieure. 
Les membres antéricurs de même eouleur que le corps sont mar- 
qués sur le devant de quatre taches blanches, l’une au dessus du 
sabot séparée de deux autres par l’élargissement d’une ligne noire 
qui descend sur le devant de la jambe et près du sommet de laqueile 
se trouve la quatrième. Le derrière du membre est blanc avec une 
marque noire se terminant sur les côtés, un peu au-dessus de la 
hauteur de la tache blanche supérieure et tibiale. 

L'existence du Bongo dans cette région montagneuse du Kivu 
où il n'avait Jamais encore été signalé, permet de se demander s'il 
s’agit là de la forme de Boocercus euryceros isaaci déjà décrite au 
territoire du Kenia ou d’une forme nouvelle. Seule l’étude compa- 
rative d’une série de spécimens permettra de résoudre définitive- 
ment cette question. 


(Mission française de Zoologie au Kivu). 


